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C' b <11k.
6me. Anîa ce. "Je 31118 chose lé gère et vais dlejlilur en he1ur. "6uîwe. Année.
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(Extrait de L'amidie la Rc/ig ion.) lu fini% prêtres. L'enfunce cst le temps
Dit LA VOCATION £ci4.IAi.brquE et dztclsenar :pour seenieilli, il fauit avoir
tuS ENPrAS, iiTnc LrLt l'REa>aîtý Jetèit lasenence dans la xttison; et l'oit

9DUCATION. lie :$attrait trop s'empresser à litiItre le!

DEuxli %R-'rici. remède à côte dit mual, quand lo mali

M.trait e ii nous avec !a vie.
D)u oen.'entcmeaet des parentfs. Nus ril'hésilons pinsà le d ire : c'est l'oit.

li de ces prinuipes si simp~les qui fait le
[ Suite. )Itds grand défut et tine des plus grandes

Il Ùlit dtonner à ces rlsirs enfant:s autant lacunes de lit plupart (les édutizons.
Xlhorteur d2s prahîu ~o hlei.e (il, Pour la pratique <le ceci, il y a dtin x

pécéqadîîpeeé li-mme.Le plus à clises à faire : l'fine est de repirenîdre les
craindre pour OLIX Ce 9011t e'S tliéCljînts enfanîts aVec donceuir tolites les fois q'l
amis que saint Angtistin apîpelaîit des anmis cortmnettent quelques futes; late e
I.'ês.enfenis :on leur recouin ma tulent de sce rendre sagement compte des actes de~

geantt Surtout itilierîeusecinhjît (ltiliqs
tiunnent avec nioc(lebsue et reculeilleîncrit
(taus ce lieui saint , qu'ils fiassent ImonI la!
génuflexion, &e. Il faudrait avoir lir vite
bien Courte pour tie pas comprendre toutu
l'impotatu'cr <le ces religieuses h1abitudeb
contractée3 dZè l'utîlaîîce. Quanid les lunqe-
tions d'enfanit de clioeur rit- dévelol-peîît
pas lat religioun .is titi enfant, elles le
tuent.

Poitr 1- zèle, on les ticeu.ltnecta à pri-
er pour les péclteiirs ; oit le-,ig.ie: a
donncr,dans l'occasion, (le lbuns Conseils
à J u.irsaînîs t oi Se serviraî tl*cix p~our ap-
prcndre la lettre <lu catchîîsiîie aux cii-

... *4 0 814 ai mt- "tttuct vetu qui %ont I la itte ut Vir nLiLu~ neU &aeu pasVI lire. j Ui coniti
sure doline la mort. âge et les leur faire pmtiqueHraus les oe- f<es enfants quîi,dirigés insi,. alaeult d&-

Les lectures pdtverses soit une ocea- casions. Pour l'humnil-té, pa exemple, ne jà beaucoup de zèle a dlouze au$~. quelle
ition de péché6 à laquelle l'âge tondre pas souff'rirqu'ilisse louent, qu'ils s'excu- précieuse espérance pour le sacerdckce!
lui-mké,ne est exposé ; dans titi temps où sent quand on les reprend, qu'ils se pré- Un autre po<at essentiel, et dont lut-
lés mauvais livrés et les niativaiq jot- 4 firent aux autres, qut'ils se recherchient flitence sur le ptéseuît et P'a%, euir est tu>
vitîix circulent av-c file si effrayaunte pro- dans Icts habits oi leurs cheveux: pour mens, ,ce sont les exercices de pieté et la
fusion jusque dans lex campagnes .on l'obéissance, exiger qu'ils demandent soit- fréquente réception des sacrements. Les
soustraira, les enfants à ce danger, ea les vent des permfissiuiis, et ne laisset in- vertus ne croisseiit pas~ delles-nièmes suar
aroutumant à ne jamais rien lire sanis mais impuni aucun manque <le resmect: la terre ingrate dc autre nature :il faut la
permission. pour la mortification, les eringer à -se pri- lumière et la chia!etmr de la grâce <que la

Il faut commencer (le 1) nitic licarc à ver de quelques inies friandises:- pouir prière<, lat inléditruin, les sainites lecturev
former das les enfiuitti tde.tiès aux !l patience, tic pas pernetr qîi uclssarnctssuie tdgîmc.
saints autels, les vertus chrétiennaes et plaignenit, à propes <le la iltîs ligéir ut.- 1 reçtus, flous cuniîîuuquitltett : or cette gr.1-
cléricales : 1lhîunti!ité, lauu6'i.ue oi ioiiditê, &c. ,ceabsidtcllu aoîtte et plu
moitification, la dotceuir, la jtinl.'Eu leurpa~rlant des vertuisci cii l-sý L portion quie la de.,jlztiiî d'liie âmie cat,
religion, le zèle mètme. fau to1or s ervr us élevée, et qillii r plus de

Z)1exerçant, il fau <îuI' e eriraiCe serait unie gratide erreut dc s*itl:ti - nmcrcudchqevtu;lr vertu pa>ir être à La :uteuir (lu sa vec:t-
ner que 1 m enfants lie sont point eaîa:iiîles lier les 1otions chdtéiciolcs (les 1tlcston
de ces vertus, ou qu'on puisse s:ur tuige an;, tlsy xrerla esm i; De courtes et rapides prières dtt tîxt-

laisser croiire dants leurs jeunîes à avz, lin- direiu< surtout par les exempjlcsde Nt.- titi tf.t du soir, avec tquel.jitS rares C(uit-
tes les petites rassions (liai gcrtileulit au tre-Scignetir et des saints. Cela Pst de-, le .fessionis Je luti en luinil tfiCslsiuî guu.î e
fond de notre ntuîre corroinliin.. (-il se ré- i luizs grande imîportanîce, qtuand 01n veuti à à.ron onult uliaetule
servant de lceur enseigner plats tart : e - formeir <les enfanlts lion %Ceuletnelit verttu- des enlfit qu'on de.stiic .1a plus satinî
tu qui doivent servir de frein et dla: c.oitrel eu-., nuais Chrétiens. (les états 1
poidi ait% mauvais peiîch tis. L ýs Y~,i s uiâ parlé de la religion et dit zèlv, et Ne denîaiîduns pas trop a cet âge lé-
sans doute, ne sont li.t capables d'aille je (lois insister. - est ponr le s.tccrdoc<e gUr ; Iliais liii quart (dlleure oun at<tlenî-
haute perfefltion ; tuais les vertus ont de,, 4liuîoî élève ces eu rants: il faut donc e.lulart d'hieure de 1ztèddtion chtaque ia-
degréés: ce sont comm~e dles circoîîtèrcnc -s tr dans leurs jeunes cSeurs, les geriinc> tir, la lertuire d'titi it dc deux chiapitres
cunce.atriques dont t'étendue vtrie sivant tics vertus sacerdotales, dont les 1rîîî-d on >i 1%i ru et cinq minutes d'r>dua-
la longueur du rayon, tuais dont les 1-ro- lîcles sont la religion et le zèle. 1tiun ait Trts-Saint-Sacrcntt, (lats la
priétés sont les mêmies: il no b'.Ig'it aile d t  (lin les formera& à a vertu do, teligioni, soirée, asc qiclqtuucs dizaine-s de clinix-
mesurer le rayon à la portz.e ild l'àgo et (le eti lcs faisant servir à l'autel et ait ceurr, jet, voilà ce qu'il fauit exiger absolument,
lagrâce; mais on ne 'y prendra jamais asien les chiargeant de préparer u de serrer même des pltusjetuier,tles q-u'ils conmcîî-
tex tôt pour faire connnuuitrc et pratiquer~ les ornements, et <te qîtelquies autres pe- cent à étudier pour devenit prctu.- FEt
aux enfants touîtes les vertus qu'ils de- tifs soins de propreté dans la slacristie et plût à Dieuqu'oui pût fairac adopter les ané-
vront uta jour posséicr dans un pflus liatitýl'égis;4 en !eur apprenant à exercer ces j.eb pratiqiées à toits les enfants cit i lotis
degré, pour étre de bous clirétiens ci de; sainitces fonctions en esprit de foi, en exi-J les fidèles! La pe.rsévéranc d:uw, le bic i,



&iUCe de tt K à lluýV Ili serait Wuitsb titre .- Lies pieiple& et, pressent suir soli passa. taille i (e iaîîtcllce flotte.% saut luis($
P'ets l'.ci inais bien et fidèlement go ; il lotit décrit lit profianîationa des à- flot ; on cembarque (le naouveauax sol-
flaitq. Ouître Ila pàee divine il y nira de %niiits lieux, les cruautés des Sarrasins, dats, de; rions, de lit poudre, dul char-
ulîui ici le graand aivanttage d'larceolitiîilerj
ces enfanuts, del le bis wgo, à (les prautî<î lei tourments des chrétiens dont les bois. Enfin tout ainnonce lits soulève.
(qui duîvciit haîalu I.oâîùten de leur vie. Il gôiîisït-iniaiits klèsu!tint la muontaîgne tic mont géaiéral, et bicentôt loui ecrra l'Eu.
fuit leur apprendre ciieore à j>'. user ql.Siolî et dlotit 10 sang coulc pair torrents rnpl occident.talc ne préciiter cncore

quefois à Dieut duîrant ke jo:îr. à luii offrir dîi e îe oJrsîa.la oîe.r u 'r''u,101îwrmbtr oCos
leurs actions, à faire de's iorzaiu,îns jî'itln. (laitsles rto 'deri tour à oiur, saut [mî.stai len utar;on polir apael ros
tonres. Oui les illettra aintsi .a0anilO datis ndgain ladu qutoràtasutIasplrleotnr;nnpltpis
imo atmnosphèére labittielle lit. Iieté. et ltiti le déchire, 1o tranxsporte, leuiflanuile, pas tû-gür lat vroix contre l'etenidairdl du lire.

ou vrirai la roespirationuî de 11- eleurs ýe,îeelIut dîans le cSeur (le ses auditeurs. pliôtii sîrnIc, iii.iîs polir comnbattre unte
ceur-s à l'air dit ciel. Aux pairoles éloquentes de Pierre l'Ermi- 1u:su:nchrétienane.
Mai la capitlal, C'e:,t lt lo's <'>ii5<~te .4joigîieut cclles da vicaire <le J.C.Ur- 'Si cetto îîouvello croisade ressembletrés.solivelit: toits les quinzes joli#$,, :111 j'lits .

t.ard. Il Stetiut aliiii poile rovéernt, <lit lxiiiu Il parle à son touîr aux naitions: 4sMes auxs aiiieiîme par la groîndceur du mous.
Gerson, cgo in Seilap!icdlel nudi ilil<IWIJenfantîs, la terre où s'est levé le so!eil de villxent, quelle dîfreriaie entre les two.
confcuonei, ei mIivxo rr4 it facril. ct.w la vérité,où le Fils de Dien a daignié vivre, tifs! Aut uoyeiî.Age, ltiut se rtsimnfdie>
ducictriceiit cjfccimantè <id1 Üllistim."' où il a cnscfiîé et sauiflert, où il est amort et ves troi4 choses: glorifier Di, <Iéfuîldfo
C'est atui Il$ rh.ils sû~r iloe polir lirèser.-rsuct1pè vi copilouv<'<e afi< : oit li~iaue oîii

ver eursnîmars. o i 'lii col t Rédempî 1tionî, cette terre sacrée est toit- I'espîrt des peîuples est chîar.gé ! En viiiliait la triste précocité (le tut corriti'tion 0
dans le coeauir liiuaitx : que dc% ieîilrura- bée entre les mains (les Genîtils ; le tets- danis ltit ce qui se psisse aujourd'hi
noz"iicc (la ces pativres cîîr<uaîs. %i l'u. Isle dus Dioai a été profanîé, les saliîts ît é- lieeu~i:s-îassme puensée reli-gietuse:
ne regarde suvenit duimus kin téi ir~l~L tués et leurs corîu sont dcvcnausq lu 1uî lit.-Il'oér nmmie iltiefoîs, seulle.
leurs jeunes âies, pouir voir xi le vice.1îproie des bêtes ; Jo sang des chrétiens au nienut à lat voix (le lit religion etauix mois-par iii:îllleiîr, i'yý qer.îit le ;q Il î)Fêtrte
Iui clevC. dles enfitiss 1sua ireiiýaerer ~ il om el'eati dans Ji-rusaleiin Pt veaîîeuts dIL lat fui, les peuples aie savent

Jour le corps ianm:îac,îé (11liib de lhueuî, 1:utouir de ses murs, et nial ne vienît les illtîs qul'el!oyer à l'intérêt matériel le"
e'est à lotir égard suurto'ut qlue v.,iis dlevez ensevelir... Guerriers, qui clerchez sis pmioat îîyens (laction qtiele géia
utrer daint latil lnrquet dliatý )sl. -es dcnins prétextes de guerre, ré- <le l'haommie vient leur offrir et que la1

tti des sniril'auul losqil ~iut s- : XSjoitssez-vouis, car voizi line guerre légi. llrovid<ua-.cc sîi-sc.îe lotir d'aluitres vites.
touid ol Qulegloireî et nistauieuer Colain- time ; le monment est vents d'expier tant Ploogés daîis l'iiîdifltureilc pour tot

Vouis VOS, si ces enfants si haautement de violences comm ises ai seina (le la ce (li regarde la religion, il n'y a qua lu
daitiîiês potavaieuut arriver chastes jais. pai-,, tant de victoires souillées par l'in- 'mot tnargiqiie d'iiitérêt temporel quii puils.

qWi'au saisit auitel ! Hélas ! on n'y air justice. . . . Soldats .'? l'enfer, devenez .sl- se uir les peuples dans unse mll*nie estime.
Viehnt pas toaujoaurs, nmême en àe cnessantdis duCrit"uslacineevorersomtor
souvent, miais, sais cela, je suis cond an- asd irt. A slacinet vrluscopis
né à l'affirmer, c'est iinipossibIr. Dieu le veut! Dieu le veut ! est le cri renversés, les prts feîrmés à lenrs vais-

Ajoutons que l'important dans la confes-~ général. V'olorts à Jérissailer, allons déla- seaux, le besoin <le comprimer les désirs
soaî <les cnfuf*ts, c'est sotenît d'ouvrir vrer le peuple de Sion daîjoiug des Sarra- d'un empire caîvalaa-sitit, voilà les molh,î.

lenrs cours: auitreent on ie "fait i'sel. sins ail amourir sur le tombheau dit Christ, les qui soulèvent à cette heure les liatuuul-
Gerson, doent rauts avons déjà cité les9 Et soudain les peuples saisis d'aon eîîthoa- lous (le l'Europe. L.'QuîLIBna EUftOPgCy.,
paroles. après avoir fait ressortir tits les &"
rnerveilleaaxavantages de li con fession iasmt-e universel se lèvent en masse, cii ce chîef-d'Suîvre tle la diplomatie miode-z-
- lier (Ilam apeLriuîuutîir nuatrli poesunoraim sorte que l'on disait que '1IE trop-, entière ne, va être rompu ; vite 1 nî'épuargnonms
lutii," 'I ajoute celle conîdition : Si do.ctè, paraissait comme arrachée <le ses fonde- reîa polir le mîîaitenir, et, s'il le failt,
praîdenter et ilînrosélercut:tt O iuiaients et prête à se précipiter de tout sois unettouas notre sang- aut service d'unae puims-confessor, olseacudisit:mlz)IaI>iS,~ o s- satire qui r(g.trde ZDles chrétiens comme
atiid e adî ex cinniîuâ cvliri a t<tuio-i Toutes les rivalités, toutes les inaimitiés tdcs iiens, :îxuleselle ne reronnuit
corde, quo inranenmte nutliluis tiiiuq ttiw Isar- 1 cessent comme pair enchantement, - pus (edatedotqeclidêr oée
villi spiuitius creseet ili C'aaisto." Pour distinction entre les princeset les sujects,l pisquîàt ce qu'il lui plaise de faire tomb>er
inacuix asurer cntte j'arritel sinicérité' enître les puissanîts et les faibles, toits îîor-1ljeurs têtes sias le cimeterre do ses sol-
nien liqutlle, niis doîeviîent iiblei se- tient la croix saur la poitrine, toits nmarclieaariliîts. L'OUIIS DU NORD étend vers
rait souvent jurtauh'nt que le carré ne co- coasfndtis soirs cet étenidard aaugauste. Cuisstantiiuuplc sa grille meîcurtriè're ; si
fessât pas *timglessjeanmes el-èvce,> (ii a perdu tout soin des biens de la terre :nous pui~msjasier cette belle occasion (le
mais confiât plutôt le soin de leur direc- l'amour rmème a fiai dii coetir de l'époux, niettae plir toaujours tins terne à ses crn-
tion à quelqu'îiai (le ses îuliî lieu-Ix eofé.îpi.re, de l'enfanxt. Touts les voeux sonit vausnnatdansà <lx aîms on lienus dirarem. 1aot Jéualm cosn olsPiipe:I .tiwpa

____________________________ Cela se passait ait onzième siécle. De Certes ! il y a dans ce langage bien

£ ' ~ b ~ i inos jours une voix venue d'Orient, se des vérités qu'une modeste .AIeïlle n'a-£"nr ab tî cil etija." fait encore entendre ant milieu des lii- serau pas contester ; son faible bourdon-
««Prsa e lic ffi -ettines4ju-tbt. ple.s d'Oucidenit ; le îot deGUER aarîea- nemeils nie foi-a pas taire les 3,OOOca-

QUs'.nr.c. 30 MAIS 185.. ;ti et l'Europe s'éb>ranle de nuveau; toitS'nous envoyés <stmis la Baltique polir
les yeuîx se tournent vers l'Orienit, la gîter-' empêcher l'Euurop:e <le fàiae la bauscule;Les deux Croisades. re agite toits les esprits: les princes, les qu'il nouis soit scaîlement permis do

Uîî pauivre moinîe a fait I.- pèle: inage 1cabinets sont en négociationas; des coati-, constater ici les mnotifs (de cet ébranle-
de'Jéritsaleuîî, et les misères des liabi. tiens se fornit. Déjà l'Anigleterre et la tunît génîéral. Ait Moyen-Age, avons-
tants de la ville sainte ont éanim son 'Fiance ont uni leurs drapeaux et lancé 'noirs dit, la fui faut la nmobile universel,
àme. Il revient cua Oceideuit, et, eappuiýyé ler sarts;dj 43cmass otltjtr*tt cest la peur ! Lequel do

de 'auorté li sasi sigg, i prcortlivrés, des victoires ont été raimpoe. cs, donx motifs est le pulus poble Il'Europe en prêchiant la guerre de Dicai.loaa rage de rcçhef les armées enî bIm- Si la foi est liste lumnière, lequel dul



Prunoe oublient leur jalousie. mùutuielle« de
neif siècles.; si la dé plornatie nê prévienit
lias la guerre, l'Abeille peit se, préparer à
enrégistrer de vkaies batailes de Gdarts.

Ruiemi donc ne petit nous emvêcher deI
penser que la croisade de la peur sera

po,îr le moins auissi avautagetise à la reli-
gion que les croisades de la foi. Les
Turcs apprendiont à conuitre les chré-
tiens, beronit forcés à les respecter, à les1
mieux traiter ; le sentiment de lotir ftiblea-
se les disposera à laisser to-mbIer les entra-

vos apportées à la coniversionî dos NMustil-

mnatis, et qui sait si jértîsalei!-àme sera pas,

le prix du service rendu à la Sutblime

Porte 1
En 18-18, totut le monde avait ,suir les lè-

vres la célèbre prophétie dut captif de Ste.

Hélène: 14 Dans cinquante ans l'Europe
sera républicaine ou cosaque. 'I Les terri-
bles convulsions (luii agitaient alors l'Eutro-
pe faisaient croire à la réalisation prochai-
ne de la première de ces deux liypothè-
fies ; la Russie contribua puiissammnent à

l'empêcher. Aujourd'huii, les Cosaqueb
vont avoir leur chance et faire leurs preul-
v'es ; tout port3 à croire qu'ils ne seront
pas luls heureux quc la réptibli.Itte. Ce

Le ministre des aiTaires étrangères a
enili e autres choses qu'un projet de(o et
tion avait été soumis au sultar',ct qu'il
ne convenait pas de débarquer suir %son ter-
ritoire une force anglo-fraiuçaiserian
qu'il eût envoyé son as.entinient ; q1u2 les!
préparatifs taient poussés vigoureuise-
ment par la France et l'Angleterre, et quiic
les arnées et les flottes des deux p-ays se-i
raient en état dp soitonir mne gra-idel

truerre ; qu'il serait tr's désirable de pren-
'cie à la Russie et de rendre à leurs léogi-
tiraýs propriétaires les différentes part ieR!1
tle téýn itoire qu'el le a enlevées. à d'ai it es I

onzième oùdudix-netiviéme siècle rné-in'esz. Pas pour rire que l'Angleterre.et lit

pays, niais qu'il fallait avant de pren dre1 ses.
ai cuine résolution sur ce point savoir quel-,
le sera la position de la Russie à l'issue f:DUCATàON EN ANGLETEIRr.,

de la lutte ; qu'il était nécessaire pçolir, la A une assemblée de l'Assciation natzo-
sûreté et la tranquilité à venir de l'Eutro-
pe d'opposer des entraves aux prétenti.- 8nale0desfem.moesaexséavaent3

orsagressives et ambitieuiset§ de la Rutssie sr10dsfmnsmrésnaaetu
sr'empire ottoman. iigtier leuir nom sur les régistese u
Loîd Elgin, parlant dans la chambre sur toute la population de la Gralide-Bm'c.

des lords, a fait entendre que prochaine- tagne un tiers oui 5 millions n'allaienit
ment, le Canada devra payer les tro-ipes jamalis à l'Église. Là-dessusi, le Tiwmcs
qui le défendront ori, en d'autres termes.ére Qeli oenteceg n
organiser et payer lui-même les soldats ~ére: u atdn or lré(n
destinés à le conserver à l'Angleterre. glican) dans le monde, s'il n s'oceuupc dcd

rite plus le nom de.siècle de luimière 1?

L'un, il est vrai,touche à-cette épôqite que

l'on est convenu d'appeler âge de i er, par

oonséquent il nie faut pas.y chercher, du

moins à un haut degré, laculture dlessci-
ences et des arts, l'origine des grandes dé- Scribe: Beati quiin Lorixo mo.riiinur.
couvertes ;mise rvnce(l ue -siodo diitSpiritus ut requieseant à la-

clat ne brille passa foi !combien vivle "591 La mêume voix de là mort se fait enenre entendre

sa-lumière ! L'auitre aul contraire, bieni qtî'- iaujourd'hui. Ce n'eut pas un ancien rédacteur de'
iln sot -q'à a motiéde. oi]colig, i 4beille que nous avous à regretter ; o'est Un 551çlcn

il e sit qu' lamoiié e sn curs necorrespondant de S. 1*yacipthe qui. a suivi de près
s'estpas contenté, par ses merveillt-iuses dan la tomble ison ai 'é~n~ttpo~t .M

4AOçuver.es, ses suiblimnes invcnti>nS ' (le, met. Le 22mans est décédé à 8. Ours, dats msa fa-

4ii mangeir la surfaice du globe, ilîtani. mille, M. ADOLPHE JACQUE8, clerc-tmisuré dii
'cincèse de S. Hyacinthe.

~~~~iI ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ 1 ktressscesau ci x irs élas ! quçls souvenirs réveille on nous cette wý)

uPYPW.es; il S'est mêmec emparé de la f011- Ciation lugubre de deax uens- vénérés. Le 4 jain

d re lat l'a condaite par u n fil c)?fizfe on rn - 1851, znous étons tife réunase es nos frèrer, de S-
daitun efan p~r lamrin Niis assiHyacinthe auprès des mura inachevés de leuir nouveau
qu'i es pâe l flmbea desa il onIarécollège. Ce fui X. Adolphe JSacques *qui nous ex-

qu'i estpâ!ele fambau d sa vi clupae lrina.asetmn de ses oonfrèrets , M. Mfriniet la -
à celui du onzième siècle! répondit en notre nom. Tous deux charés Jetla mé-

Cependant, est-ce à dire quei la religion 1,ie 8miSsion, tous deux honorés et t héris de leurs coti-
frères, tous deux doués de talons re.-narquab!es et cou-

ne gagnera rien dans la bitte quii occlipe roanés de lauriers àta fin-,de'ueàaeue aunée scatnlre,
maintenlant le Monde 1 Gardons-noas de ils viennent de dispestre.à 3 seMaines de, distance,

le i la pensée religieuse est loiiln clà-tîn dans le lieu qui V'a vu naître. leurs on
in scrits sur les pierres de cet édifice que nous vi.,i-

delepiétes omme~ ele nestp~ printiopîs alors, le sont aussi dams nos Mours et ILa nsui't

cela étrangère aux secrets desseins (le IlUsestil pourra les on effacer.
Providence. Celle-ci, pour arriver sonli
but, ne suit jas toujours les mêmes4 routes, Nous avons reçu derni èremont une cor-
n')etmploie pas toujours les mêmes moyens, respondance du Séminaire de St. Ilyacin-
etsa« marche, pour nions être cachée, n'en the, mais nous sommes forcés d'en re-
va pas moins directement à son but. Le mettre la publication à la semauine pro-
statptuire ne saurait polir &e-. atre, ee chaîne.
lepincean du peintre, nite-pite- ~ ~ ----

mer sa toile avec le ciseau du stataîaire, 'NOUVELLES ÉÊTRANGÉRES.

mais dans les mains de la Providence ANGLETERRE. Lord Beaumnont ayant bla-
tpus les instrumneuts sont propres à cexé- mné.dans la chambre des L.Ords,l'attituid,

euter ses desseins., Tantôt c'est la cléa- dii ministère dans la question d'Oritnit,
tuce obéissante, plus 8souvent peuit-être lord Clarendo a répoiidu à scs.critiques

c'est la créature rebelle qui colicouirt à et luii a donné des explications qui l'ont

ses vuecs. L'ho>nme s'agite et Dieu le md- pleinement satisfait..

Rûssri T Turtqt-ir. L'Albanit? tote
entière s'eit sou levée nutre les Tii rcs, qîi i
ont été obligés d'abandonner le pays. Les
'et S de.février un - mouiveme nt révol u-

tionnaire a éclaté à Salonique,mais les
Tries ont aussitôt réprimé l'insu rrect ion.
Dans lÉ~pire il y a des mouvemnerts in-
surreetionnels très sérieux. Les, rebelles
I)rétendent asroir pris les armes pour la de-
fe'nse dg 1k foi orthodoxe, ce qui cause ut-
nîe gran4e effervescence dans la Gréè*ce.
Le Tinieâdit que la politique dela France
et de l)Ï*'ngleterre exige qu'"Athénequ

paratt petcher peur la Russie, nie devieni>ne
4as uneelâne forte entre, les mains de l'eri-
nemi, e que ces deux putissancet. doivenit
chercherï à obtenir de la Porte Otto-
mnanie, cIé larges concessions en faveur
des chréÏtns.

Les progrès de la chimie n'qnt que trop
permis, pendant la longue durée de la
pair, de'pr'élarer d'horribles moyens de
dtestructi'on. Il mort, dit-on, en ce, mo-
ment detiarsenau x anglais, des projectik a
d'une nature encore inconnue, et d'un ef-
fet qui dbit être tout nouveau dans l'hiis-
toire de fagnerre.

il y aeu, un engagrement entre deux
détacherýuens russes près de Kalafat. Cet-
te erre ra coûté'la vie à environ 300 t-1
dats.

Les de<tnières nouvelles ne parlent d'au-
cinf S,9,&vf1ent important dans les deux

armées ennemies.
ITALCV. Un tremblement- de terre é-

pomvantable a couvert de ruines la proviii-
ce de l'Ombrie, dans les états de l'Église.
Beaucouip de personnes ont péri et bien
des familles se trouvent réduites à la mai-
sére. Le Saint-Père en apprenant cesd
tristes nouvelles, s'est emrpresbé d'evy
er, des secours d'argent et de provislins

uet a fait uit appel à la clîirité de tous

ses suijeis.
AUTRICHE. Par édit duaiiiinijtre de

l'instrriotion pbiue Ledu '26 janv ier,

l'enseignement universel clans tous les 1y-

céçs catholiques de l'Autriche est placéa
sous la survedllance des.Evéques qui pour-
ronît l'exécûter, soit par euix-mêmes el'ut,"
sonne, soit far lut commiiissaire par délé-
mité. L'tt-iit du goutçe rnernent est de

pénétrer (le l'esprit dut christîlnirme tout

l'ensemble de l'enseignemenr-des gyitna-



l'éîl&aciiui des puroirsacaîs? Dieta le' ruatjlétar, c'est i dire d'ut pays parésenant
cair iss tâclu -t bien légère. Il n'a point aunjourd'haui 80) miliecscarré,peuplé de 4
de se de 5 lisures dut matin, point de à à millions d'âmes, et rapportant 5<> laits
pirièresdi lia :ituin etdu suir,pnt de bré. de moupies.
viaire de deuix lictires lotr jour, polit de Il Lc Iléier appartenait aux Mushrate
longues eêéinioii:ts de jour oit do nuit oricaîtatixie li famille desBlwunualot,en
«Iuagîti ont fait tawît .1 ite tde les aalilielet i laas 1816, à Insu ite des longues luttes motte-
mnaisoni !"nues unr ces tribuis guerrières, il fuit mit-
Le 1't. litinpdn ni. ê% êlii'e singliemaadiIe clas, complte condition de paix, aitpae

rctbrd,n't-xlriiiac .iliqi il.81.4isi ami, moinart usenit d'aan sotiaide destiné à entretenirutit
adressé ait lanacan dcdwaùo m pi t< iju .î'oitingeaîtdo ttoupes anglaises qui occia.
cèses: "Il y i caîe'ire daa,%s aiteîuoaucl'ii la provinîce, à la lois our la protéger
p>rotestantes laieis des sîaîîerstitioivi; oiu oli.1 et la soutenir. En t 818 , le uslI$j Aîj-n
serve les rsuîmiâ l ireuses et iiiiilletreti. hebie ayant fait lice levée de bouicliers, les
ses, les jas de :u% liane rwi'r îarteaadrc: tué. ternmes dît traité primitif fuirent nie lhués,'
deciaîe, ou n abstenair, tiu imitir tumer lex et ale certaine partie dut territoire cedlée
ciions. oit croit aux cla:triaac ; titi e-le- à lat compaggnie ; depuis lors plusieuirs au-

liai tavaillé cn Iornie <liuataai alrt à trcs nicift-.atio.as, totes en faveur dte
la table de c annetré les coin a!cll.i se soant succédé, et noas asitistomîs

aluns on otientliêsîc résma1lîmat avr t. îajourd'iui ait dénîouemnt final.
tit petit collier tide4 tol*d'tîae oistiti (liu Q;i queclque.s troubles iîatérieuure, susci.
cou d't ti rluait. Ont a 1wu-ir (les Forts... tes par de prétenduas descendants d'Apion-
oi a soita &'informecr Il raaa'qtl'bville. îîeb ne viennent pus entravuer le <lève-
die$ mot ti 1ntll 1. lii namaioi ciar hapipement de la prospérité à laquelle c
Isans cette précaiutiont, env salwtillei 5'vit pays petit prétendre mirs aine domination
iraient ....... ......... européecnnes on aie sauirait douter que cet.

Il y si sûremnat là dec ijutii -ycrere Il, te prtsLIirité ne dépasse bientôt les plus%
y.éle de ceuax <lii se doncant tanat de amal 'belles espléranes,.
peuar ôter aux lxtuvre3 irlandauis la foi c&I avllediBni s uîedspr
tlaolique, qui les console dans leurs Iaauux.t,0 s tde Iuande centînle les ples prodiicta-
Cu ar i brites at hoe jves, les aiuix cultivées et les plus sois.

SLIPLLo ;ccptiblcs do progrès lapides. Le coton
Depuis lotagtits aunéèes, le pieux et cé.î'el rapot *ct agéýlinefc

lèbre écrivain que pleure le Piémont Ca- onl do la manipulation, inconutcstablement
tlioliqiîu,;vivait dat iino*rcraite presque égIa, sio suplérieur, ait plus beauî cotonI
absolueo et lae puiaiut même pisea.uun de'1Amérique, et ce n'sest que l'élévation
livre. Commne titi jour, ont iiti cil demnan- <les frtais de transport qui a, jusqu'à ce
lait la cause, Silvio Pellico réponadit:" - joiîr,enipéclîé ce concurrent ledouttabie

1atlblie ne me eouîireîliirit pluas. .Je ne 1de se présenter star les marchés d'Europe.a
sair.as ps 'aoî~lernu oea.-Mai re L fromnat, les grains oléagineux y sent

rreu:ui-ouac cîyuîsoaeaîo u il t i nbondance .A Baitoul, sur les bords:de

ce1icnd.uait~~~~ '0r:acle -ou. -~oa trait uncharbon de terre précieux
Alors, contiia-tu-il. je dlis tia Parr, aiou *

uniArc; ienucnues'imhgo;u,:uuî.,,pour les steamers que l'ou verra bientôt
Le 14. février, oit cil lieu à Tiaimadas iaviur u le Godaveri et sm afiliueaîîs.

Iléglise dle St. Dailaua.iyi, le 'lqas <le Il1I y a à peine deuxi années, quiond, le
Salvio Pellico. Tout ce quie la ville coaip- réi etauasdmnata âj

te 'luauuîeshonrabes sss~.tuicai ~qucls plrodits de la localité il enverrait à
funéramesIlir l Isittei aueleiiittniverselle de l'industrie à 1

s,!rvieu fuérir. Aadres, celuai-ci répondit:"ildes oranges s
LE NAGPOUR. et dia bétel sont tout ce que nous pourrions

Vici quelques clî.t taIs stir le aaoin ciî tu trrir. "l Ces mots indiqutent à quel point t

teritoc qe ls A1ý-ai voissnt l"ýiiie- nt été gh-igées,cans une contrée si fui -
xer i leur vaste emlpire de l'laade. tile, les voies de communication et Ici C

IlLe territo;re dc la Coiiigii- ail isct arics mérit élémentaires. Le génieî ai
clos Indesvieautde s2'agtranalir dVisite jios- (le l'entreparise, dans ce champ tout nelaf
sessioni quai, par sola étendît". aimsi (Ise tîju'al a ici à exploiter, tracera, avant qu'il
par ses ressources * est singuil iéretiteaat iina- 1suit lonigtcmpas, utn réseau do chemins de
portante et dloit nl>portelr à la i rési&!<'îae. fêr, élèvera, des maiau(actures,et là oùa

dle Mladras lIes av;aa.ges cotisidér-diles. tle population misérable végétait aupirès 1
Le Radjà (le Nâgpoi est mort sans hériti- d.'unec opulente nature, où les dernaiers
crs le il décembre, et le gouvernsement M1alraites oubliaient, dans lotirs huttes de
britanuniqueî, qui liii avait constamment terre, au milieu de leurs marécages, l'ana-
refuîsé la periaulsaon d'adopter iansucces- tique ardeur qui avait failli leur procurer(
setur, dtevicent (1.'fuuiitiveiliett souaverauin dlia ait siècle dernier la couaqutête de Ilule,l

cotre heuîrcux et habile voisine apportera
les bienfaits de la civilsatimg et la vie dit
travail."I (Cow*tr dus Bistre.)

De la .erao.
Il y des gens qui aiment mtieuax, dans

l conversation, ilivnltgo doués d'un es.
prit facile et qui pieut se tirer d'a&i,.
mir touîtes sortes de sujets, que de mon.
<rer titi discernemenit soldejuste et qui
s'aîttacheî. titi vrai, comme s'i était plias
glorit six tic faire voir qu'on sait tout e
ce qui petiît se dire que de montrer qiuo
%ait ce qu'i ses doit penser. Il ya mui det
grens qui ont des lieuîx communs et des

tout faiott us toil is brillent d'aberd;
invi-4, flatiuiit doe variété, ils sinnîtteat
bijentôt. et juîraiesent ridicuîles aussitôt
qut'ils sonit dlécoiuerts.

Le aôle ulîstilié dans une coalversa,
tion, c'cut (le foaurnir lit matière, de la di.
rig.'r et (le laî varier, c'est d'être la clef
de voûte. Il est boit de divcr8ilier la couï.
vcrstuiîta et do P-ontrer les che.esqi'oa"
traite sotis rllisicurs asqpects différents-
dle mêèler aux arguimenits île. nimitations
des questionus, (les oîainionuqvda plaisant et
dIit sérieux~. Oit languit quanad la conver-
sation rule trop longtempssur un méme
sujet.
On doit parler de sot très-raent et a-.

vee bien des ménagements. J'ai connu où
homme qui dismit d'an autre, par dérisi;on.
' Ne faut-il pas qu'il ait beaucouap d'eà.
prit, puisqu'eil nous en asscre si souvent?1"
Il n'y a q'nocainoù l'on peut se
louer de bonne7grace, c'est en louant dans
un autre une vprtut que l'un possède soi-
même. Surtout gardez-vous bien soigneta-
sentenit des dliscouras railleurs et malins.

Li conversation doit être somme lieo
bronnde, ct lion pas comme tan grand

cheiena qui mne à la maison de quel-

BACON.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
L'AIAejlle Isait, autant que posslible

anc fois par semaine, pendant l'année
coai re. Le prix de l'abonnement est de

?s. Gd!. p~ar année, payable d'avance par
noitié: la u'remière moitié, à la rentré.o
les classes, lai seconide aut commencement
le Vaunée. Les Pensionnaires s'abonnent
il liireiai <le l'.Abeille.

AGENTS.
A la Petite-Salle, M. F. Auibé.
Citez les Externes, M. P. Saucier.
Aut Séminaire de Saint-Ilyacintlit,

1I. T. Provost.
Aut College de l'Assompation, M. A.

,L IL Tranchemrontagne.
Au Collége de Ste. Anne, M. Arth.

~asgrain. 1 .MAtox oal


